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Chapitre 1 

  
Définitions et conceptualisation

Introduction 
 
Qui n'a jamais eu affaire avec le conseil ? Chacun peut un jour participer à un conseil : de classe, d'école, d'administration… ou entendre parler de différents Conseils (de l'Europe, d'Etat, des ministres, Général, Régional…). Enfin qui n'a jamais donné ou reçu un conseil. En un mot, le conseil est partout et il convient de s'arrêter un instant sur ce concept. Le conseil est effet un concept générique "donner un avis sur quelque chose" qui pour être opérationnel se décline aussitôt en missions ou fonctions spécifiques. Le conseil montre alors ses multiples facettes : 
 
· Un lieu et un espace : la salle du "conseil" ;
· Une assemblée ou une équipe : une réunion de personnes, dans un endroit déterminé, qui émettent leur avis ;
· Un acte ou une action : donner un conseil ;
· Un produit ou un résultat : avoir un conseil, un avis porté par quelqu'un sur quelque chose ;
· Une personne : à qui on demande un jugement ou une expertise ; 
· Une méthodologie et un processus : réaliser un conseil selon un déroulement outillé et planifié ; 
· Une relation : le conseil renvoie systématiquement à une mise en relation au minimum de deux personnes, groupes, structures ou organisations. 
 
La notion de conseil fait donc partie de notre vie. Elle a un sens commun que chacun utilise à sa guise. Il convient donc de repérer son usage dans un ensemble théorique et de cadrer son utilisation méthodologique. 
 
En ce qui concerna l'audit, nous retrouvons aussi cette multitude de sens : s'agit-il d'un contrôle, voire d'une sanction souvent financière, d'une évaluation ? Quels sont les objectifs effectifs, cachés de l'audit ? Quelles utilisations et risques pour les participants ? 

L'audit a une connotation financière ou fiscale importante. Sa perception, au niveau social, est souvent associée aux images de redressements, licenciements, plans sociaux. En un mot l'audit "fait peur" et donne à voir une dimension négative. 


 
Guide pédagogique :
 
 
De la même façon que ci-dessus, recenser les situations, actions ou lieux renvoyant au conseil dans votre environnement social et/ou professionnel. 
 
Dans quelles circonstances ou situations avez-vous entendu parler de l'audit ? 
 
Pour vous, qu'est-ce que l'audit, le conseil ? 
 
1.Les raisons du développement de l’audit en formation

Guy Le Boterf[footnoteRef:1], dès 1988, relève quatre (4) raisons principales de développement de l'évaluation et de l'audit en formation qui nous apparaissent toujours d'actualité.  [1:  LE BOTERF Guy (1988), Le schéma directeur des emplois et des ressources humaines, Editions d'organisation, p.202. ] 

 
a) L'évolution même de la conception de la formation 

"La formation est de moins en moins considérée comme une dépense sociale ; elle est traitée comme un investissement productif à moyen terme (…) Il devient de plus en plus nécessaire d'analyser non seulement à quoi sert la formation mais le rapport coût/efficacité qui la caractérise. 
La formation est une forme d'investissement et il devient nécessaire de veiller à sa gestion ". 
 
b) La dimension stratégique de la valorisation des ressources humaines 

"Le développement des ressources humaines est de plus en plus considéré comme une variable stratégique de la performance des entreprises et des organisations. La variable, ressources humaines est à prendre en compte en amont des projets de changement, de modernisation technologique, d'investissement. La formation ne doit plus seulement suivre ou même accompagner mais anticiper". 
 
c) Les coûts croissants de la formation professionnelle 
" Les formations conventionnelles coûtent cher (…) le coût de leur conception tend à s’accroître. (…) Répondre aux besoins massifs de formation et de reconversions ne peut et ne pourra se faire par le seul recours aux formations "formelles" : il va falloir rendre éducatives les situations de travail elles-mêmes. C'est un des "challenges" importants pour l'ingénierie de la formation ". 
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d) La contribution de la formation au projet d'entreprise 

"Le professionnalisme ne peut s'exercer que si le "métier" de l'entreprise y est clairement défini et permet à cette dernière d'affirmer avec force sa spécificité (…) Il devient nécessaire de connaître et d'évaluer sa contribution réelle (de la formation) à l'élaboration et à la réalisation du projet ". 

En appliquant des exigences de rigueur à l'observation et à l'analyse des plans ou des actions de formation, l'audit constitue une pratique essentielle dans la construction des schémas directeurs. Une bonne stratégie dépend d'un bon travail d'observation.
2. Origine et historique de l’audit 
 
Empruntons à Pierre Candau[footnoteRef:2] cette rapide présentation des fondements socio-historiques de l'audit.  [2:  CANDAU Pierre (1985), L'audit social, Vuibert, 282p. ] 

 
En effet, "si la notion d'audit apparaît comme relativement nouvelle, et ses déclinaisons plus encore, elle repose en fait sur une idée fort ancienne ". V.P. Filios[footnoteRef:3] fait remonter l'apparition d'auditeurs à l'époque de l'ancienne Egypte, où des contrôleurs vérifiaient l'exactitude des comptes des importations et des exportations de blé et le montant des récoltes et des impôts.  [3:  FILIOS V.VP. (1984), "A concise history of auditing, The internal auditor, pp.48-49, in CANDAU Pierre (1985), L'audit social, Vuibert, p.40. ] 

A Athènes, en 300 avant J.C., un corps d'experts était chargé de vérifier les comptes des trésoriers publics et un autre, les comptes de toute personne occupant une position impliquant la manipulation de fonds publics. 
 
Le terme d'audit à surtout pour origine la pratique romaine de juger les plaintes devant une juridiction, à partir de l'audition de certains témoins (audire : écouter). Progressivement ce terme concernera l'examen officiel des comptes accompagné de vérifications, fondées sur les références apportées par des témoins et des pièces justificatives. L'importance des témoignages oraux diminua progressivement au profit de documents. Ainsi les questeurs devaient examiner les comptes des gouverneurs des provinces pour découvrir les fraudes ou détournements de fonds éventuels. 
 


"Dès le XIIIe siècle, l'Europe commence à se faire auditer : à cette époque, en Italie, l'auditeur d'une municipalité reçoit une prime proportionnelle à chaque fraude qu'il découvre ; en France, la Cour des Comptes commence à examiner le bien-fondé des dépenses publiques, et en Angleterre le Parlement refuse de voter le budget du roi tant que le compte rendu précédent n'a pas été audité. 
La réglementation moderne des entreprises commerciales a commencé avec le Code commercial de Colbert en 1673. Bien que leur obligation de se faire auditer annuellement ne s'est inscrite dans la législation française que depuis 1867 quand fut créé le titre de Commissaire aux Comptes, jusqu'à 1936, l'étendue de l'audit financier resta très limitée en France"[footnoteRef:4]..  [4:  Cahiers français (1990), "A quoi sert l’audit ? L'évolution de l'audit" in Audit et Management, n°248, p.3. ] 

 
Jusque vers 1800, l'audit des entreprises ne se faisait qu'à la demande de celles-ci. À partir de cette époque l'audit tant externe qu'interne n'a cessé de se développer : en 1941, création de l'Institut des Auditeurs Internes aux Etats Unis ; En France, en 1965, création de l'Institut Français des Auditeurs et Contrôleurs Internes (IFACI). "L'audit, nous dit Pierre Candau, est le contrôle des contrôles : il mesure et évalue l'efficacité de tous les contrôles dans l'entreprise"[footnoteRef:5]  [5:  CANDAU Pierre (1985), L'audit social, Vuibert, p.43. 
 ] 


L'audit a donc son origine dans la nuit des temps dont nous pouvons dégager trois (3) grandes évolutions : 
 
· A l'origine, l'audit est avant tout un contrôle financier. 
 
· Puis sera étendu à la gestion de l'entreprise et des organisations publiques. 
 
· Enfin par extension générale comme procédure et méthodes à l'ensemble des fonctions et missions de l'entreprise, et pour ce qui nous concerne directement par le développement de l'audit social dont l'audit des ressources humaines et l'audit de la formation font partie. 
 
Par cette rapide présentation historique, nous dégageons bien la double origine du mot « audit » : 
 
Origine latine : audio - audire 
Auditer c'est entendre, percevoir mais aussi accepter ou accorder une audience.
 
Origine anglo-saxonne : audit 
Auditer c'est vérifier, contrôler dans le domaine de la comptabilité et de la gestion financière
 
Ce détour historique et le repérage de cette double origine se retrouvent tout à fait dans les différentes dimensions de l'audit, ses pratiques mais aussi les "peurs sociales" qu'il véhicule. Nous voyons aussi que différents termes sont associés, récurrents, pris les uns pour les autres, comme évaluation, contrôle, audit mais aussi diagnostic et conseil. Il convient alors de s'arrêter sur ces principaux termes afin de les positionner et de proposer une grille de lecture. 
3.Diagnostic, évaluation, audit, conseil

Le conseil regroupe plusieurs types d'activités et de positions. La déclinaison de cette notion de conseil, comme nous l'avons aperçu précédemment, renforce la polysémie du terme. Il est alors intéressant de la positionner par rapport à trois autres notions clés : diagnostic, évaluation et audit. 
Nous partirons tout d'abord des normes AFNOR (50-750, 1992). 
 
Diagnostic : "Mise en évidence des points forts et de points faibles à partir d'éléments observables pour formuler des objectifs d'évolution". 
 
Evaluation (de formation) : "Opération ayant pour objet la production d'un jugement de valeur (de la formation) à partir de résultats mesurables. Elle permet de vérifier si les objectifs (de la formation) ont été atteints". 
 
Audit (de formation) : " Analyse d'un système (de formation) destinée à établir un diagnostic. Elle peut s'appliquer à une organisation dans le cadre de son fonctionnement général, à un dispositif ou à une action de formation. L'audit peut être utilisé pour prescrire, en termes de conseil, les moyens à mettre en œuvre par l'organisation ". 
 
Selon l'AFNOR, nous repérons une progression dans l'étude d'une situation, allant du particulier au général, du plus statique au plus dynamique, et du plus objectif (et descriptif) au plus subjectif (et porteur d'avis et de jugement). 
 
Ainsi nous positionnerons, à partir de l'Afnor, ces termes dans le continuum suivant : 
 
	Audit 	   Diagnostic 	         Evaluation 	        Conseil 
 
Cependant, il est difficile de prendre et de donner une définition unique et univoque. Il existe en effet d'autres entrées possibles et si nous choisissons de privilégier l'approche des praticiens et professionnels de l'audit (IFACI, IAS[footnoteRef:6]), nous pouvons dégager d'autres positions.  [6:  IFACI, IAS (1995), Des mots pour le dire, 83p. ] 

 
Audit : "Démarche spécifique d'investigation et d'évaluation à partir d'un référentiel, incluant un diagnostic et conduisant éventuellement à des recommandations". 
 
Diagnostic : "Conclusion formulée après déroulement d'un processus d'investigation et d'évaluation. Dans le déroulement d'une mission d'audit le diagnostic correspond au moment où les constatations faites sont suffisantes pour énoncer un problème en indiquant sa nature, ses causes ses conséquences effectives ou possibles ". 
 
Evaluation : ce terme aux significations souvent floues et extensives peut être défini selon quatre (4) approches suivantes : 
· Opération visant à préciser, sur les bases de critères et références retenues, la valeur attribuable à un objet, un résultat, un potentiel. 
· Détermination et estimation des points forts et/ou faibles d'un système, d'une organisation face à des sources de dangers ou d'opportunités. 
· Appréciation circonstanciée du degré de réalisation d'une politique, d'un projet ou d'un programme. 
· Phase dans la démarche de l'audit qui fait suite à l'investigation et à l'analyse, qui permet de mesurer les écarts entre les prescriptions (système de référence) et les réalisations par l'entité auditée afin d'en souligner les impacts et leurs conséquences. 
 
Conseil : " Avis sur une situation ou un projet ; recommandation sur ce qu'il convient de faire.  
Spécialiste auquel on demande un avis. A la différence de l'auditeur, le conseil n'est pas tenu d'expliciter avec précision ce qui fonde ses avis. La spécialisation qui lui est reconnue assure la crédibilité de ceux-ci ". 
 
En complément nous pouvons repérer aussi l'Audit Qualité qui est "un examen méthodique et indépendant en vue de déterminer si les activités et résultats relatifs à la qualité satisfont aux dispositions préétablies, et si ces dispositions sont mises en œuvre de façon effectives et aptes à atteindre les objectifs" (Afnor NF X50-120). 
Nous ne traiterons pas de cette dimension spécifique de l'audit, mais nous voyons bien encore une nouvelle déclinaison de l'audit où nous retrouvons : 
-     une dimension diagnostic "examen méthodique et indépendant", 
· une dimension évaluation, dans le sens de porter un jugement circonstancié, "en vue de déterminer si les activités et résultats relatifs à la qualité satisfont aux dispositions préétablies" (c'est à dire le référentiel) et  
· une dimension audit (au sens de l'IAS) "et si ces dispositions sont mises en œuvre de façon effectives et aptes à atteindre les objectifs", dans la mesure ou des préconisations et des actions correctives sont préconisées. 
 
On pourrait multiplier à l'envie cette série. Ce qui nous importe ici est de se doter d'une grille de lecture et de positionnement des différents termes entre eux non pas dans un esprit de "dictature lexicale" mais pour analyser le réel, comprendre et situer la position des acteurs. À partir de ces différentes définitions, en lien avec notre pratique[footnoteRef:7], et en retenant l'audit comme "une démarche spécifique d'investigation et d'évaluation à partir d'un référentiel, incluant un diagnostic et conduisant éventuellement à des recommandations", nous proposons le schéma suivant :  [7:  Thierry ARDOUIN est Auditeur Social Agréé de IAS et réalise des interventions dans les organisations. 
9 Il s'agit bien de notre propre structuration qu'il importe de mettre en question par rapport à votre expérience professionnelle et votre analyse critique. ] 
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T Ardouin 
 
Autrement dit, pour nous9 ; le diagnostic fait parti de l'évaluation, elle-même élément de l'audit ; ce dernier pouvant donner lieu à la mise en œuvre dans la réalisation d'un conseil. Ces différents termes se retrouvant sous le terme générique et polysémique du conseil qui correspond en fait à différents types et modalités d'interventions psychosociales dans les organisations. 
 
En règle générale, l'auditeur ne prend pas part à la mise en œuvre de ses propres recommandations ; mais le débat n'est pas totalement tranché et des pratiques diverses (voire contradictoires) cohabitent sur le marché. 
 
Concernant cette formalisation, il ne faut surtout pas penser qu'il existe une hiérarchie entre les différents types d'action ou d'intervention où il serait moins intéressant ou valorisant de réaliser des diagnostics par rapport à des actions de conseil. Non, chaque type à son importance et son intérêt, il s'agit surtout ici de bien repérer les différences et de ne pas prendre l'un pour l'autre et donc de définir et cadrer le type d'intervention réalisée. 
 


Le conseil nous apparaît donc comme un terme générique. Nous retrouvons cet aspect aussi chez Alain Bercovitz[footnoteRef:8] quand il écrit : "La manière de pratiquer le conseil prend donc des formes extrêmement variées. Il est pourtant possible de dégager des traits communs à toutes situations de conseil".  [8:  BERCOVITZ Alain (1987), "Esquisse d'une analyse de la fonction conseil", in L’intervention, Connexions n°49, érès, p.67. ] 

Cet auteur le définit globalement ainsi : "Partons d'une description générale : une personne ou une équipe, supposée compétente, est consultée par une autre personne, un groupe ou une organisation pour émettre un avis sur un problème et indiquer ce qu'il convient de faire." 
 
Nous pouvons ainsi dégager les traits communs du conseil : 
 
· Une relation/échange (économique, cognitif, technique, affectif, informatif…) entre un client et un prestataire de service. 
 
· À l'origine, un problème ou situation-problème à traiter ; présenté par le client comme relevant de la compétence du "consultant"[footnoteRef:9] et donc de la "non-compétence, impuissance ou incapacité" du client (réelle, perçue, estimée ou temporaire) ; aspect particulièrement difficile à "reconnaître et/ou accepter ".  [9:  "Personne à laquelle on demande un avis ou conseil en raison de son expérience et sa qualification", IAS IFACI, Des mots pour l'audit, p.23. ] 

 
· Une demande, plus ou moins formulée, qui est une demande d'aide (orientations, directives à suivre, informations, apports ou assistance techniques…) 
 
· Des savoirs, outils, méthodes, une expérience, voire une renommée, supposés être maîtrisés par le conseil. 
 
· Le travail avec le conseil débouche sur des recommandations et/ou des actions à réaliser dont la responsabilité et la mise en œuvre reviennent au client et/ou prestataire. 
 
Le terme de conseil, comme nous l'avons vu, est bien un terme générique, la réalisation d'un conseil se situe au-delà de l'audit, pour la mise en œuvre effective de ce dernier ou pour une réalisation qui ne s'appuie pas forcément et directement de l'audit. 
 


Charles Hadji[footnoteRef:10] nous rappelle que l'évaluation à plusieurs sens et que celui-ci a aussi évoluer dans le temps.  [10:  HADJI Charles (1989), L'évaluation, règles du jeu, Paris, ESF. ] 

 
Ainsi évaluer c'est : 
Vérifier : la présence de quelque chose d'attendu. 
Situer : quelque chose par rapport à un niveau, une cible. 
Juger : la valeur de quelque chose 
 
De même, le terme d'évaluation a lui-même évolué, ou pris différentes acceptions, dans le temps. 
Evaluer = Mesurer (années 1920) 
Evaluer = Déterminer la congruence entre la performance et les objectifs (années 1940) 
Evaluer = Donner un jugement professionnel (années 1960) 
 
Ainsi l'évaluation est l'acte par lequel on formule un jugement de valeur portant sur un objet déterminé (individu, situation, action, projet…) par le moyen d'une confrontation entre deux séries de données qui sont mise en rapport : 

· des données qui sont de l'ordre du fait et concernent l'objet réel à évaluer (le référé), 
· des données qui sont de l'ordre de l'idéal et qui concernent des attentes, des intentions ou des projets s'appliquant au même objet (le référent ou référentiel)"[footnoteRef:11]  [11:  HADJI C. cf. p.25. ] 

 
Enfin, cet auteur d'ajouter ; "il n'y aura d'évaluation qu'au moment où émerge le qualitatif dans le quantitatif. En ce sens, il n'existe d'évaluation que qualitative". 
 
À partir de ce cadrage des différents termes du conseil, nous nous attacherons désormais plus spécifiquement à l'audit et à sa démarche d'investigation et de construction de propositions Le terme d'audit est donc au carrefour de différentes notions et concepts. 

 
	Comparatif entre l'audit et six (6) notions proches 

	 	En quoi l'audit est comparable 
 
	En quoi l'audit est différent 

	1. EVALUATION 
APPRECIATION 
	Mesure, estime, se réfère à des critères normatifs 
 
	Détecte aussi des problèmes, des questions et des effets +/- directs 
 

	2. DIAGNOSTIC 
	Identifie des dysfonctionnements, des cohérences et incohérences 
	S'interroge sur la pertinence des options choisies 

	3. BILAN 
	Fait le point en termes de + et de 
- 
	Juge moins qu'il n'aide à transformer 

	4. ANALYSE 
	Met en évidence des phénomènes mal connus ou ignorés 
 
	Ses conclusions sont moins scientifiques qu'opérationnelles 

	5. EXAMEN INSPECTION 
	Passe en revue tous les éléments d'un système en vue d'un constat 
 
	Ce constat prend forme d'hypothèse à examiner avec les acteurs eux-mêmes 

	6. CONTROLE VERIFICATION 
	Repère ce qui est conforme ou non 
	Inclut l'étude de ce qui n'était pas prévu et sa réflexion est 
prospective 

	LECOINTE M, REBINGUET M (1990), L'audit de l'établissement scolaire, Editions d'organisation, p.113. 


 
 
4. Caractéristique de l’audit 
 
Nous proposons un ensemble de définitions de l'audit à partir desquelles nous dégagerons les caractéristiques et les éléments clés. 
 
Audit 
 
"L'audit est une procédure construite et négociée visant, à un moment donné, un examen systématique d'une situation définie et articulée à son contexte en vue de l'identifier, de la caractériser, de la vérifier et de la signifier, et d'engager l'émergence d'orientations et de scénarios ouverts". 
M. BERNARD, Education Permanente, n°91, p12. 
 
"L'audit est un mode d'investigation consistant à comparer, grâce à des indicateurs pertinents, une situation réelle à une situation prescrite ou souhaitée (le référentiel), à mettre en évidence des écarts et les faiblesses éventuelles des moyens dont l'entreprise dispose pour les contrôler. Il cherche à expliquer ces écarts et à apprécier les risques encourus. Il peut, si la demande en est faite, aboutir à des recommandations sur un référentiel plus pertinent, sur les mesures à prendre et sur les systèmes de contrôle de l'application de ces mesures". 
A. MEIGNANT, Education Permanente, n°91, p.35. 
 
"L'audit est l'examen professionnel d'une information, en vue d'exprimer sur cette information une opinion responsable et indépendante, par référence à un critère de qualité, cette opinion devant accroître l'utilité de l'information". 
L. COLLIN, G. VALIN, Audit et contrôle interne, Dalloz, 1979, p.27. 
 
Audit social 
 
" L'audit social se veut un moyen de pilotage de l'entreprise, par une démarche d'observation des faits, des pratiques, et des structures, liés à l'emploi et au travail humain dans l'entreprise. Il s'intéresse particulièrement à repérer les écarts entre des objectifs décidés et des résultats atteints, en cherchant à mesurer ces écarts d'une manière aussi objective, rationnelle et quantifiable que possible. 
Ce travail va permettre de mettre en évidence les données dont les responsables de l'entreprise auront besoin pour prendre des décisions. 
R. VATIER, A. MEIGNANT, Education Permanente, n°66, p.94. 
 
"L'audit social permet de découvrir des faits, d'identifier des écarts par rapport à des référentiels, de déceler les problèmes éventuels, d'évaluer des risques, de diagnostiquer des causes, afin d'aboutir à des recommandations d'actions. Il constitue ainsi une aide efficace permettant aux dirigeants sociaux de gérer efficacement les ressources humaines. La méthodologie d'audit offre les garanties d'une démarche rigoureuse, exhaustive et supportée par des référentiels connus". 
Institut International de l'Audit Social. 
 


[bookmark: _GoBack]De l'ensemble de ces définitions, Nous pouvons dégager ce qui caractérise l'audit. Nous repérons quatre (4) caractéristiques principales et trois (3) temps spécifiques. 
L'AUDIT : 
QUATRE CARACTERISTIQUES 
T Ardouin 
	 
 
	

	 	 
 
	- Un travail négocié, 

	 	 
 
	- sur une situation concrète, 

	 	 
 
	- qui est "regardée, analysée, décrite" par rapport à : 

	 	 
	 	 	 	 	 	 	- un contexte 

	 	 
	 	 	 	 	 	 	- un référentiel 

	 	 
	 	 	 	 	 	 	- une situation souhaitée 

	 	 
	 	 	 	 	 	 	- des résultats et ses effets 

	 	 
 
	 	 	 	 	 	 	- .../... 

	 	 
 
 
	 	 	avec des critères explicites 

	 	 
	- en vue d'une aide à la décision. 


 

 
L'AUDIT : 
TROIS TEMPS 
 
T Ardouin 
 
 	1 - En amont 
 
 	L'audit se spécifie en fonction d'une intention 
 
"Quelques soient les pratiques qui utilisent des instruments permettant la recherche et le traitement de l'information ; c'est la lecture de cette intention par l'auditeur qui va instituer une démarche spécifique" 
 
	 
 
 
	 	 	Qui amène à une définition du travail. 

	 
 
	2 -Une lecture de la réalité 

	 
	Dans différents champs : 	Economiques 

	 
	 	 	 	 	      Juridiques 

	 
	 	 	 	 	       Sociologiques 

	 
	 	 	 	 	…/… 

	 
	 	 	 	 	 	 

	 
	Avec des méthodologies adaptées : 

	 
	 	 	 	 	Observation 

	 
	 	 	 	                    Enquête, entretiens,

	 
	 	 	 	 	        Questionnaires, mesures 

	 
	 	 	 	 	      Recherche d'indicateurs 

	 
 
	 	 	 	 	   Établissement de grilles 

	 
 
	3 – En aval 

	 
	L'audit se spécifie au niveau des stratégies 


 
Le traitement et les interprétations des informations débouchent sur :  	 	 	
· des résultats passifs : constats, diagnostic... 
 
· des résultats actifs : jugement, prise de position... 
 
Avec des propositions d'action intégrées à un rapport final qui valide l'audit. 
 
Ainsi, avec Michel Joras[footnoteRef:12], nous pouvons dire que l'audit est "une démarche spécifique d'investigation et d'évaluation à partir d'un référentiel, incluant un diagnostic et conduisant (éventuellement16) à des recommandations".  [12:  JORAS Michel (1996), Les fondamentaux de l'audit, ronéo de l'auteur, 114. 
16 Pour notre part, nous pensons que les recommandations sont partie intégrante de l'audit, et c'est d'ailleurs ce qui le différencie de l'évaluation et lui donne sa spécificité.  
] 

Avec cet auteur nous pouvons poursuivre en déclinant que, du fait de la définition précédente, des quatre caractéristiques repérées et des trois temps déclinés, l'audit social n'est ni un jugement, ni un conseil, ni un contrôle, ni une enquête, ni une étude, ni une expertise, ni une inspection. 
 
L'audit n'est pas un jugement : les auditeurs s'interdisent de porter un jugement sur les personnes. Ils portent un jugement de valeur sur les situations à partir de critères et des faits qui objectivent leur analyse. 
 
L'audit n'est pas un conseil : l'auditeur de donne pas un avis sur la simple valeur de son expertise, renommée ou qualification. A l'inverse du conseil, l'auditeur est tenu d'expliciter avec précision ce qui fonde ses recommandations. 
 
L'audit n'est pas un contrôle : L'audit ne se limite pas à la description et au contrôle d'une situation, il s'intéresse aux facteurs en interaction qui amènent cette situation. 
 
L'audit n'est pas une enquête : L'enquête, en tant que recherche méthodique d'une réalité, est un des outils utilisés par l'auditeur mais n'est ni le seul, ni la finalité de l'intervention. 
 
L'audit n'est pas une étude : Si l'étude est l'examen d'une question par les moyens appropriés en vue d'en tirer des enseignements et des savoirs, elle est aussi un moyen d'investigation de l'audit mais l'analyse de ce dernier s'effectue en fonction d'un référentiel explicite. 
 
L'audit n'est pas une expertise : Si l'auditeur peut avoir recours à un expert pour l'assister sur un domaine particulier, il n'est pas l'expert qui donne un avis technique ou la valeur d'une situation (objet, dispositif, entreprise) en dehors de l'analyse du contexte d'émergence. 
 
L'audit n'est pas une inspection : L'auditeur n'est pas mandaté pour contrôler un agent ou poste dans une logique d'autorité et de recherche de responsabilité. 
 
 Guide pédagogique : 
Recensez les situations ou actions renvoyant aux notions étudiées précédemment dans votre environnement social et/ou professionnel.  
Quelle est votre démarche ? De quoi se rapproche-t-elle le plus ? Pourquoi ? 
5. Les champs de l'audit de formation 
 
Faisant partie de l'audit social, l'audit de formation se retrouve totalement dans les éléments présentés précédemment, comme nous pouvons l'analyser dans les définitions suivantes. 
 
Audit de formation 
 
"L'audit de formation est issu de l'audit social : 

· d'une part, la méthodologie de l'audit social peut se transférer à l'audit de formation : on retrouvera facilement dans les pratiques de formation les trois niveaux décrits (conformité, efficacité, pertinence) ; 
· d'autre part, si la formation est considérée comme l'un des éléments de la gestion du personnel dans l'entreprise, il est évident que l'étude de sa cohérence avec les autres éléments de cette gestion est tout à fait indispensable" 
R. VATIER, A. MEIGNANT, Education Permanente, n°66, p.93. 
 
"L'audit de formation est un examen systématique, à partir de critères explicites, d'un système de formation (plan, action ou dispositif), de ses résultats et de ses effets, afin d'identifier les problèmes qui se posent et de prendre les décisions appropriées à leurs résolutions". 
G. LE BOTERF, Schéma directeur des emplois et des Ressources Humaines, Ed O, p.207. 
 
Pour Guy Le Boterf, trois idées clés sous-tendent cette définition : 

1- L'auscultation systématique et l'examen méthodique 
Il s'agit de réaliser un "check-up", un "état des lieux" de manière globale et systématique en cherchant à ne rien laisser au hasard, à passer en revue les éléments du système audité. 
 
2 – L'utilisation de critères explicites 
C'est la volonté et la nécessité de l'objectivation du cadre de référence. La situation est analysée dans cette double logique de relever les faits et données exploitables (dysfonctionnements, contradictions, problèmes, mesure des écarts…), et de les mettre en confrontation avec des référentiels, avec des indicateurs, qui donnent à voir de la situation. 
 
3 – une démarche au service du management 
L'audit ne se limite pas au constat. Il est un moyen d'aide à la décision et de ce fait émet des propositions, recommandations et orientations d'actions en vue de réduire les dysfonctionnements, faciliter des projets et/ou changements et donner les risques et conditions de réalisations. Dans ce cadre, l'audit comprend une validation du diagnostic et des préconisations en lien avec les partenaires ou acteurs engagés, dans un projet ou objet. 
Les champs de l'audit de formation 
 
Guy Le Boterf[footnoteRef:13] a très bien repéré les trois grandes classes de critères pour caractériser les différents champs d'un audit de formation. Il dégage le champ audité, la portée de l'audit et la finalité de l'audit. Ces trois éléments sont croisés et questionnés pour l'intervention à réaliser.  [13:  LE BOTERF G, DUPOUEY P, VIALLET F. (1985), L'audit de la formation professionnelle, Editions d'organisation, 193p. ] 


Le champ audité 
 La formation dans l'entreprise 
· L'entreprise dans son ensemble 
· Un service de l'entreprise 
· Une catégorie de salariés 
· Un métier 
La formation au niveau d'un groupe 
L'organisme, le système de formation 
La branche professionnelle 
La collectivité territoriale 
 
La finalité de l'audit 
 
Aspect gestion 
Aspect pédagogique 
Aspect stratégique 
Aspect "diplomatique" 
 
La portée de l'audit 
Pré-audit 
Audit urgent, éclair, express 
Audit approfondi 
 
 
Les types d'audits en lien avec les critères utilisés peuvent se croiser entre eux, comme nous l'avons vu, mais aussi avec les niveaux de l'ingénierie : politique-stratégique, organisationnel, pédagogique-opérationnel. 
 
 
Guide pédagogique : 
 
Utiliser cette grille pour votre service. Fonctionne-t-elle en partie ? Totalement ?  Votre structure administrative se situe-t-il dans un de ces audits ? 
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